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Introduction

page n° 3 , Types de Châssis

La fermeture des ouvertures pratiquées dans les murs et toitures des bâtiments est assurée, la

plupart du temps, par un vitrage. Le rôle du châssis est de maintenir le vitrage en place ; lorsqu’il

est ouvrant, il favorise également l’entretien et permet de réaliser une ventilation intensive, au

besoin.

La structure du châssis reprend le poids des éléments constituant la fenêtre, les charges

climatiques et d’entretien (pour les châssis non verticaux), ainsi que de certains accessoires

(protections solaires, décorations, etc.) ; il les reporte sur la paroi à laquelle il doit être

correctement ancré pour reprendre les efforts de pression et de succion du vent.

Ainsi, le choix d’un châssis dépendra des contraintes mécaniques auxquelles il est soumis, mais

aussi :

- de sa facilité d’entretien ;

- de sa longévité ;

- des performances à atteindre aux niveaux thermique, acoustique et de sécurité, pour assurer le

confort des occupants, au moindre coût énergétique ;

- de son exposition climatique ;

- de son aspect esthétique ou visuel.

Introduction
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L’influence des châssis sur la consommation d’énergie
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L’influence du choix du châs-

sis sur les consommations

énergétiques se caractérise

principalement par les deux

points suivants :

■ L’isolation thermique

A l’origine, la plupart des châs-
sis étaient fabriqués en bois et
présentaient une isolation
thermique satisfaisante. Plus
tard, d’autres châssis sont
apparus. Ainsi les châssis
métalliques prirent place sur le
marché mais leurs perfor-
mances thermiques étaient
très mauvaises, engendrant de
graves problèmes de conden-
sation. 
Pour répondre à la norme NBN
B62-002 [3] officialisant le cal-
cul du coefficient de transmis-
sion thermique Uch des châssis
de différents types et concréti-
sant l’écart de performance

thermique entre les châssis en
bois et les châssis métalliques,
il a fallu créer des profilés spé-
ciaux : ce sont les châssis
métalliques “à coupure ther-
mique”. L’évolution la plus
marquante s’est produite dans
la conception des profilés en
PVC et en aluminium.
L’utilisation de profilés multi-
chambres (pour les châssis en
PVC) et des coupures ther-
miques (pour les châssis en
aluminium) ont ainsi permis de
nettes améliorations du coeffi-
cient de transmission ther-
mique Uch de ces châssis.

Le tableau ci-après donne un
aperçu des valeurs Ufen obte-
nues pour l’ensemble de la
fenêtre, en combinant les
vitrages et les châssis les plus
courants. Ces valeurs sont cal-
culées selon la formule simpli-
fiée explicitée dans la norme
NBN B62-002. 
Le châssis métallique sans
coupure thermique muni d’un
double vitrage présente un
coefficient Ufen de 3,6 W/m2K
qui est supérieur à la valeur
maximale de 3,5 W/m2K admi-
se par la réglementation ther-
mique wallonne.

Plus le châssis est isolant (plus Uch est faible) :

- plus les déperditions thermiques à travers sa surface sont réduites ;

- plus le châssis est chaud sur sa face intérieure, moins il y a de risque de

condensation et moins la température de l’air intérieur doit être élevée

pour assurer le confort.

  BOIS  PUR   PVC        ALU ou autres métaux 
  plusieurs plusieurs une une sans avec avec avec avec liaisons
  chambres chambres chambre chambre coupure coupure coupure coupure coupure mmétal. ponct.
  ssans renfort avec renfort a ssans renfort avec renfort thermi. thermi. thermi. thermi. thermi. distantes 
  + de 200mm

      1,80 2,90 1,50 1,70 2,80 3,00 6,00 4,20 3,90 3,80 3,50 4,80

                

Double vitrage  2,80   2,65 2,98 2,56 2,62 2,95 3,01 3,6(1) 3,30 3,23 3,20 3,13 3,45

ordinaire   

Triple vitrage     2,30   2,30 2,63 2,21 2,27 2,60 2,66 3,23 2,93 2,85 2,83 2,75 3,08

lames d'air   

Double vitrage 1,10   1,52 1,85 1,43 1,49 1,82 1,88 2,33 2,09 2,01 1,99 1,91 2,24

"haut rendement"   

Remarque : les châssis en bois de qualits de quall é ont un pouvoir isolant de 10 % supn pouvoi de 10 % érieur (environ) aux meilleurs profilur (enviro meilleurs és en aluminium,en alumin
mais les profilés en aluminium sont la plupart du temps plus minces. Ces deux cam sont la p du temps nces. Ces aracté iques se compensent mutuellement,rist compens tuellemen
partiellement ou entièrement selon les dimensions du chselon les ions du c âssis.

(1) Un coefficient de transmission thermique Uion therm ffen 6 W/m de 3,6 2KK est supéérieur à la valeur maximale de 3,5 W/ma valeur e de 3,5 2K admise par laadmise p
réglementation thermique walllonne.

Matériaux de chassis

Ty
pe

s 
de

vi
tr

ag
es

Uch (chassis)

[w/m2K]Uvc (vitrage)

[w/m2K]

L’influence des châssis sur la
consommation d’énergie

typesChassis  8/04/03 16:52PM  Page 4
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■ L’étanchéité à l’air

Les performances énergé-
tiques des châssis dépendent
également de leur étanchéité à
l’air.
L’enveloppe d’un bâtiment
doit être conçue comme un
régulateur et non comme une
barrière à l’air. Le renouvelle-
ment périodique de l’air inté-
rieur est indispensable pour
garantir une qualité de l’air
intérieur satisfaisante, mais il
doit être contrôlé,

Dès lors, il faut être attentif
aux flux d’air qui résulteraient
d’une ventilation mal contrô-
lée car une vitesse trop impor-
tante de l’air dans un local per-
turbe le confort thermique de
l’occupant.

Les échanges d’air indési-
rables se font principalement
par les joints, autour des
fenêtres et des portes, aux rac-
cords entre les châssis et les
parois et, bien entendu, lors de
l’ouverture des portes et des
fenêtres.

- Les anciens châssis sont sou-
vent très perméables à l’air ou
le sont devenus suite à leur
vieillissement. Ils provoquent
ainsi une ventilation naturelle
qui n’est pas contrôlée.

- Les châssis actuels assurent
l’étanchéité à l’air quel que
soit le matériau utilisé. Les STS
52 [6] définisent des niveaux de
performance à atteindre en
fonction du site, du relief de la
façade, de la hauteur des bâti-
ments et de la présence d’air
conditionné. 

- Pour obtenir une étanchéité à
l’air aux raccords entre les
châssis et les parois, des mas-
tics d’étanchéité ou des
bandes d’étanchéité sont utili-
sés. Ces mastics demandent
une préparation du support
conforme aux prescriptions du
fabricant avant leur mise en
œuvre.

- L’étanchéité et l’état des
joints doivent être vérifiés
régulièrement.

- Les nouveaux châssis étant
plus hermétiques, la ventila-
tion doit être obtenue au
moyen d’un équipement qui
permet de régler et de contrô-
ler la circulation de l’air.
En règle générale et selon la
norme de ventilation NBN D50-
001 [4], le débit d’air dans un
local doit être de 3,6 m3/h par
m2 de surface au sol.

Les châssis permettent cette
circulation d’air contrôlée par
des systèmes d’ouverture
d’amenée d’air réglable (OAR)
intégrés aux différentes par-
ties des châssis. Ces grilles
sont généralement des grilles
qui peuvent éventuellement
être bloquées dans une posi-
tion préréglée.

Plus le châssis est étanche à

l’air :

- plus le contrôle de la ventila-

tion est aisé et plus la perte de

chaleur évacuée avec l’air sor-

tant est limitée ;

- moins il y a des courants d’air

incontrôlés et moins la tempé-

rature de l’air intérieur doit être

élevée pour assurer le confort.
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Les différentes parties d’un châssis
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Les différentes parties d’un châssis

11

1

2

3
4

5

6
7
8

9
10

12

13

15
14

16
17

Châssis ouvrant-tombant équipé d’un

double vitrage :

1. Joint d’étanchéité au mastic

2. Préformé de bourrage – écarteur

3. Cale du double vitrage

4. Drainage de la feuillure [1]

5. Conduit de drainage

6. Première frappe – étanchéité

principale à l’eau

7. Casse-goutte

8. Chambre de décompression

drainée

9. Conduit de drainage

10. Profil du dormant

11. Parclose de fixation du vitrage

12. Profil de l’ouvrant

13. Deuxième frappe avec joint

périphérique préformé continu –

étanchéité principale à l’air

14. Chambre pour quincaillerie

15. Rainure éventuelle pour fixation

quincaillerie

16. Troisième frappe – amélioration

acoustique

17. Joint d’étanchéité

[1] Feuillure : angle rentrant ménagé le long d’un élément de construction pour
recevoir une partie de menuiserie fixe ou mobile
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Les différentes parties d’un châssis
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La feuillure [Légende 3 et 4] 

Son fonctionnement est basé
sur le principe de la double
barrière d’étanchéité. Malgré
une perte d’étanchéité pro-
bable due à l’usure progressi-
ve du joint entre le vitrage et le
châssis, la feuillure doit per-
mettre l’évacuation de l’eau
qui s’y serait infiltrée.

La double barrière
d’étanchéité [Légende 6 et 13]

Il s’agit de la barrière à l’air et
de la barrière à l’eau. Elles
sont physiquement dissociées
l’une de l’autre car il importe
de protéger la barrière d’étan-
chéité à l’air, de la pluie.

- La barrière d’étanchéité à
l’eau [Légende 6]

Elle est située du côté exté-
rieur. Elle doit être continue et
située idéalement sur un
même plan. Elle doit, en toute
logique, empêcher au maxi-
mum le passage de l’eau et, le
cas échéant, évacuer celle-ci.

- La barrière d’étanchéité à l’air
[Légende 136]

Située du côté intérieur, elle se
compose de joints d’étanchéi-
té en matériaux souples, sus-
ceptibles de perdre leurs pro-
priétés sous l’action de l’humi-
dité, des ultraviolets et de l’air
sec intérieur.
Elle doit être continue et se
situer dans un même plan. Elle
doit également être parfaite-
ment étanche.

Tout châssis doit posséder au
moins deux frappes (voir la
configuration d’une frappe sur
le schéma de principe de la
page précédente). La frappe la
plus à l’extérieur doit assurer
la barrière à l’eau, la frappe la
plus à l’intérieur doit assurer la
barrière à l’air.
La qualité de l’étanchéité au
vent et à l’eau dépend :
- du nombre de frappes entre
les dormants et les ouvrants ;
- de la présence et de l’empla-
cement des joints ;
- de la continuité des joints
dans un même plan et dans les
angles.

La chambre de décom-
pression [Légende 8] 

Située entre les deux barrières
d’étanchéité, la chambre de
décompression a pour but le
drainage et l’évacuation, par le
biais des exutoires de draina-
ge, des eaux qui n’ont pu être
retenues par la barrière d’étan-
chéité à l’eau.
Elle ne peut en aucun cas avoir
de communication avec la
zone située en aval de la bar-
rière d’étanchéité à l’air.

Les exutoires de draina-
ge de la chambre de
décompression [Légende 5

et 9] 

Ils doivent répondre aux exi-
gences suivantes :
- déboucher à l’extérieur ;
- être espacés de 50 cm au

maximum et situés à proximi-
té immédiate des angles du
châssis ;
- leur section doit être compri-
se entre 0,5 et 2,5 cm2 selon
l’exposition.

Le dormant [Légende 10] 

C’est l’élément constitutif de
base d’un châssis, qui est fixé
au gros œuvre.
S’il n’y a pas d’ouvrant (châs-
sis “fixe”), il comprendra la
feuillure et la parclose de fixa-
tion du vitrage.

La parclose [Légende 11] 

Elle permet de fixer le vitrage
et de procéder à son remplace-
ment. Elle est vissée ou clipsée
à l’intérieur pour résister à l’ef-
fraction et faciliter la pose
ainsi que la dépose du vitrage.

L’ouvrant [Légende 12] 

C’est la partie mobile du châs-
sis. Il comporte toujours la
feuillure et des joints d’étan-
chéité à l’air.
Le dormant comporte des pro-
filés créant avec ceux de l’ou-
vrant des barrières à l’eau, à
l’air et des chambres de
décompression.
Des logements pour les quin-
cailleries y sont également
prévus.
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Les avantages et inconvé-

nients des différents types de

châssis sont repris dans un

tableau récapitulatif (page 11).

■ Le châssis en bois

Le bois est utilisé dans les
menuiseries de fenêtre car il
possède une faible conductivi-
té thermique et procure, par
conséquent, une bonne isola-
tion thermique.

De nombreuses variétés de
bois peuvent être utilisées
pour la conception des châssis
mais même le plus performant
présentera encore quelques
inconvénients (voir le tableau
récapitulatif ci-après). 

En effet, après avoir été coupé
en longueur, le bois est traité
par un produit de préser-
vation ; malgré cette précau-
tion, il pourra toujours subir
les effets de l’humidité. En cas
d’humidité anormale, les châs-
sis en bois peuvent se gonfler
et présenter des difficultés de
manœuvrabilité.

Afin de réduire ces inconvé-
nients, les menuiseries en bois
doivent être régulièrement
entretenues (couche de pro-
tection et de finition).

On évitera que de la vapeur
d’eau puisse se condenser
dans la masse du bois des
menuiseries en appliquant une
finition intérieure dont la résis-
tance à la diffusion de vapeur
est notablement plus élevée
que celle de la finition exté-
rieure. Ce principe est respecté

lorsque la finition intérieure
est filmogène (peinture ou
verni), combinée à une finition
extérieure non filmogène
(lasure ou traitement C2 sui-
vant les STS 52).

Lorsque les finitions intérieure
et extérieure sont toutes deux
des peintures, le principe est
respecté si le nombre de
couches intérieures est supé-
rieur au nombre de couches
extérieures, pour que la per-
méabilité à la vapeur d’eau
reste décroissante depuis l’in-
térieur vers l’extérieur. 

L’application de ce principe
revêt une importance particu-
lière là où la production de
vapeur d’eau est très élevée.

■ Le châssis en alumi-
nium

Étant donné la forte conducti-
vité thermique de ce matériau,
les châssis en aluminium
actuels comportent une “cou-
pure thermique” : une isola-
tion est introduite au sein
même des profilés, rompant
tout contact entre une partie
extérieure et une partie inté-
rieure, réduisant ainsi la
conductivité directe entre les
parties extérieure et intérieure
du châssis. Il n’y a donc plus
de contact alu-alu entre les
deux parties des profilés.

La présence d’une barrière
thermique n’est cependant
pas toujours suffisante pour
contrôler la formation de
condensation du côté inté-
rieur.

Les types de châssis

■ Châssis en Bois

1. Barrière à l'eau

2. Chambre de décompression

3. Exutoires de drainage

4. Étanchéité à l’air

5. Canal de drainage de la feuillure du
vitrage

■ Châssis en Aluminium

1. Première frappe
(étanchéité principale à l’eau)

2. Chambre de décompression drainée

3. Récupération des eaux et évacua-
tion vers l’extérieur

4. Deuxième frappe avec joint péri-
phérique continu (étanchéité prin-
cipale à l’air)

5. Chambre pour loger la quincaillerie

6. Troisième frappe (amélioration
acoustique)
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■ Le châssis en acier

Encore peu utilisés du fait de
leur coût élevé, les châssis en
acier à coupure thermique pré-
sentent certains atouts,
comme par exemple : une
grande solidité, une excellente
résistance au feu et à l’effrac-
tion. Ils permettent par ailleurs
une grande variété de formes.

■ Le châssis en PVC

Le PVC est le matériau plas-
tique le plus utilisé pour les
menuiseries. Il est thermoplas-
tique, à savoir susceptible de
ramollir sous l’action de la cha-
leur et de durcir sous l’action
du froid. La résistance méca-

nique du PVC se situe entre
celle du bois et celle de l’alu-
minium à coupure thermique. 

Un des principaux avantages
du châssis en PVC réside dans
la facilité d’entretien de ce
matériau qui reste stable,
même en présence d’air salin
ou pollué. Il nécessite simple-
ment un lavage régulier.

L’inconvénient majeur de ce
matériau est son coefficient de
dilatation thermique élevé (2 à
3 fois supérieur à celui de
l’aluminium). Il faut donc en
tenir compte lors de la concep-
tion de la fenêtre et de son
mode d’ancrage au gros-
œuvre.

Vu leurs meilleures perfor-
mances thermiques, les châs-
sis en PVC à plusieurs
chambres sont préférés à ceux
qui n’en comportent qu’une
seule. 

Concernant le renforcement
des châssis PVC par un élé-
ment métallique directement
intégré dans les profilés, cer-
taines marques de châssis ne
proposent que des châssis
renforcés par des profils
métalliques. D’autres ne pré-
voient de renforcements
qu’au-delà de certaines
dimensions et en fonction des
sollicitations auxquelles les
châssis seront soumis. D’autre
part, la raideur des PVC utili-
sés a également une influence
sur la nécessité de prévoir des
renforcements ou non.

Les châssis en PVC ne nécessi-
tent pas d’être repeints. De
plus, le fait de les peindre peut
modifier leur absorption
d’énergie solaire et ainsi aug-
menter considérablement la
température du châssis en été. 
À cause du coefficient de dila-
tation thermique élevé de ce
matériau, des désordres
importants peuvent alors
apparaître dans les châssis de
grandes dimensions (dilata-
tions excessives par exemple).

■ Châssis en Acier

1. Première frappe
(étanchéité principale à l’eau)

2. Chambre de décompression drainée

3. Récupération des eaux et évacua-
tion vers l’extérieur

4. Deuxième frappe avec joint péri-
phérique continu (étanchéité prin-
cipale à l’air)

5. Chambre pour loger la quincaillerie

■ Châssis en PVC

1. Première frappe
(étanchéité principale à l’eau)

2. Chambre de décompression drainée

3. Récupération des eaux et évacua-
tion vers l’extérieur

4. Deuxième frappe avec joint péri-
phérique continu (étanchéité prin-
cipale à l’air)

5. Chambre pour loger la quincaillerie

6. Troisième frappe (amélioration
acoustique)

[1] Voir Référence bibliographique en page 15
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■ Le châssis en fibre de
verre

Dans certains pays, des
menuiseries en fibres de verre
sont fabriquées, mais la nou-
veauté du produit fait que les
performances en service doi-
vent encore être déterminées.
Il s’agit de profilés creux qui
sont assemblés par des
attaches métalliques.

■ Le châssis en polyuré-
thane

Les châssis en polyuréthane
(PUR) sont constitués d’un
matériau thermo-durcissable
offrant une grande liberté de
conception.

Le polyuréthane est très résis-
tant à la corrosion, à l’abrasion
ou aux produits chimiques très
agressifs et il présente égale-
ment de bonnes performances
en terme d’isolation thermique
et acoustique.

Le polyuréthane est très sen-
sible aux rayonnements UV. Il
est protégé de ceux-ci par une
couche de peinture performan-
te. Il est donc essentiel d’en-
tretenir en parfait état cette
couche de protection et d’ef-
fectuer en temps utile toutes
les réparations éventuelle-
ment nécessaires.

■ Le châssis composite

On voit apparaître sur le mar-
ché des menuiseries combi-
nant l’utilisation de plusieurs
matériaux. Beaucoup de com-
binaisons peuvent être envisa-
gées pour autant que les diffé-
rents matériaux soient chimi-
quement compatibles. Il peut
s’agir par exemple d’une
fenêtre dont le dormant est en
aluminium et l’ouvrant en PVC,
ou dont le dormant est en bois
recouvert de PVC et l’ouvrant
en aluminium.

Les performances de telles
menuiseries restent difficiles à
évaluer mais, logiquement, si
les avantages de chacun des
différents matériaux sont
exploités, il devrait en résulter
de bonnes performances.

■ Châssis en Polyuréthane (PUR)

1. Première frappe
(étanchéité principale à l’eau)

2. Chambre de décompression drainée

3. Récupération des eaux et évacua-
tion vers l’extérieur

4. Deuxième frappe avec joint péri-
phérique continu (étanchéité prin-
cipale à l’air)

5. Chambre pour loger la quincaillerie

6. Troisième frappe (amélioration
acoustique)

[1] 

[1] Voir Référence bibliographique en page 15
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� Tableau récapitulatif des avantages et inconvénients des matériaux de châssis



Le choix du châssis

Types de Châssis, page n° 12

■ Le coefficient de
transmission thermique
Uch

Le bois et le PVC sont les maté-
riaux les plus performants à ce
niveau.
Cependant, d’autres caracté-
ristiques peuvent entrer en
ligne de compte comme l’hu-
midité des locaux et le risque
de condensation.

■ L’aspect

Le bois est le matériau tradi-
tionnel par excellence, il per-
met les formes les plus
variées. Les autres matériaux
ont un aspect différent, soit
métallique, soit laqué.
Les profilés PVC sont plus
larges que les profilés bois,
métalliques ou PUR, ce qui
influence le rendement lumi-
neux.
L’aluminium est plat, sans
relief. Les sections des profilés
peuvent être plus faibles.

■ La facilité d’entretien

Le bois doit être repeint (tous
les 10 ans), traité régulière-
ment par un produit de type
“top” (tous les 3 à 5 ans) ou
imprégné (tous les 1 à 2 ans).
Les autres matériaux nécessi-
tent comme entretien un net-
toyage au moins annuel : la
saleté peut s’incruster au
point d’empêcher toute réno-
vation d’aspect.
Les joints  et la quincaillerie
doivent être vérifiés périodi-
quement, quel que soit le type
de châssis.

■ La longévité prouvée
dans le temps

La durée de vie du bois dépend
du soin porté à son entretien.
L’aluminium ne s’altère pas de
façon significative et peut être
repeint.
Les châssis en matières syn-
thétiques semblent bien se
comporter dans le temps mais
ils ne sont utilisés que depuis
35 ans (PVC). 
On ignore actuellement com-
ment vieillit le polyuréthane.

■ La stabilité thermique

Les châssis en polyuréthane
sont très stables thermique-
ment, ce qui n’est pas le cas
des châssis en PVC.

Le choix du châssis
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Le Prix des châssis
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■ Les fourchettes de prix men-
tionnées dans le tableau ci-
contre [7], le sont à titre indica-
tif. Ils permettent une première
estimation.

Les prix comprennent la fourni-
ture et la mise en œuvre, hors
TVA durant le dernier trimestre
de 2001. Ils concernent des
ouvrages courants et sont à
réajuster en fonction des
conditions particulières au
chantier. Ils dépendent des
dimensions moyennes des
châssis, de leurs formes et des
types d’ouvertures.

On consultera les fabricants
pour obtenir des informations
plus précises. Pour le prix du
vitrage, on pourra se référer à
la brochure concernant les
vitrages [5].

Le Prix des châssis (vitrage non compris)

Min. Max.

Fixe 120 190
Ouvrant 250 310

Pivotant horizontal 460 560

Fixe 150 210

Ouvrant 270 330

Pivotant horizontal 500 600

Fixe 200 270

Ouvrant 315 450

Pivotant horizontal 580 800

45 €/pce 50 €/pce

Fixe 130 230
Ouvrant 260 390

Pivotant horizontal 530 730

Fixe 140 240

Ouvrant 270 410

Pivotant horizontal 560 770
45 €/pce 50 €/pce 

Fixe 160 180
Ouvrant 420 480

Pivotant horizontal 620 660
50 €/pce 55 €/pce 

Fixe 130 150

Ouvrant 340 400

Pivotant horizontal 500 540

50 €/pce 55 €/pce 
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Informations pratiques
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Informations pratiques

� Certains châssis possèdent un
agrément délivré par l'Union belge
pour l'agrément technique dans la
construction. L’agrément technique
U.B.A.t.c. est une appréciation favo-
rable de l’aptitude à l’emploi dans
la construction de procédés, maté-
riaux, éléments ou équipements
accompagnée d’une description
permettant à l’utilisateur d’identi-
fier le produit.

L’agrément U.B.A.t.c. comprend,
pendant la durée de celui-ci, une
vérification par un organisme
agréé de la conformité des pro-
duits aux conditions d’agrément.
les produits qui ont reçu l’agré-
ment suivi U.B.A.t.c. sont dispen-
sés, dans le cadre des marchés
d’état, des essais de réception
technique préalables à la mise en
œuvre. Le concepteur a donc tout

intérêt à choisir un châssis ayant
cet agrément qui est par ailleurs
indispensable pour les châssis en
aluminium avec coupure ther-
mique, en PVC et en polyuréthane.

Si le maître de l’ouvrage souhaite
faire poser des châssis sans agré-
ment officiel, il a intérêt à confier
leur fabrication à une firme connue
possédant de bonnes références. Il
faut en effet savoir que tant les
bois que les matériaux synthé-
tiques peuvent être de qualités
très différentes. Le cahier spécial
des charges devra être clair quant
aux qualités des matériaux et per-
formances exigées.

Pour le contrôle des performances,
il est prudent de prescrire la réali-
sation d’un essai par un laboratoi-
re agréé, surtout si la menuiserie
présente un caractère inhabituel,

par exemple un système d’ouvertu-
re spécial, des dimensions particu-
lièrement importantes, etc.

� La forme, le type de fenêtre, ses
divisions et leur position vont
influencer le comportement et la
résistance structurelle aux intem-
péries. De plus, le coefficient U en
est modifié. Par exemple, si on
choisit le même vitrage et le même
type de châssis, une fenêtre fixe ou
une fenêtre à deux vantaux
ouvrants vers l’intérieur n’ont pas
le même coefficient Ufen car les
proportions de châssis et de vitra-
ge sont différentes.

� Lorsque les vitrages ne peuvent
être placés par l’intérieur à cause
de leurs grandes dimensions ou de
la configuration du bâtiment, les
parcloses peuvent être prévues à
l’extérieur.

� Les points clés à considérer quand on remplace une fenêtre
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